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Pour compléter cette description de quelques 
événements de la vie de Ivanhoë Frigon jr, voici un 
texte tiré d’un volume de la collection Biographies 
canadiennes françaises, page 103. (nous n’avons pu 
retrouver le livre à la Bibliothèque nationale pour une 
identification plus précise). 
 
« Originaire de l'Ouest canadien, M. Ivanhoë Frigon 
junior, marchand de meubles avait à peine un an 

quand il a été adopté par son oncle, 
M. Ivanhoë Frigon d'Amos, l'un des 
pionniers de l'Abitibi et est venu 
vivre à son foyer. Il est né à 

Domrémy, Saskatchewan, le 5 
septembre 1922, du 
mariage de Rolland 
Frigon, cultivateur, et 
de Geneviève Trudel. 
Il a fréquenté le 
Jardin de l'Enfance 
de Notre-Dame-de-
Grâce, le Mont-
J é s u s - M a r i e , 
Outremont,  le 
Séminai re  de 
J o l i e t t e ,  l e 
Collège Saint-

Laurent et l'Université 
d'Ottawa. Il détient son 

diplôme commercial anglais-français. Au terme de ses 
études, il a successivement travaillé un an au magasin 
de son père adoptif, M. Ivanhoë Frigon, à Amos, à 
celui de M. Germain Samson, à Preissac, en qualité de 
commis et est ensuite devenu comptable pendant deux 
ans aux vastes chantiers forestiers de M. J.-B. Lebel à 
Oskalaneo. Son séjour de deux ans dans la forêt lui a 
permis d'amasser un petit capital qu’il a ensuite investi 
dans le commerce et qu'il a évidemment su faire 
fructifier. Dès l’automne 1944, il a ouvert un magasin 
de bibelots et de cadeaux de toutes sortes en plein 
centre commercial d'Amos et l'année suivante il y 
ajoutait toute la ligne de meubles. L'évolution rapide 
et progressive de son commerce lui a permis de bâtir 
en 1949 sur la 1re  avenue d'Amos l'un des plus beaux 

(Suite page 43) 
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43 LE MOT DU PRÉSIDENT 
 

Gérald Frigon (116) 

Les articles du bulletin d’aujourd’hui nous 
ramènent aux époques héroïques des pionniers. 
 

D’abord, celle de notre première entreprise 
commerciale en Nouvelle-France, la traite. Il est 
connu que le premier objectif des expéditions 
comme celles des Cadillac, des Radisson, des 
d’Iberville, etc. était la recherche de nouvelles 
sources de fourrures et de fourrures de la plus belle 
qualité. Batiscan fut un chemin vers le Nord, avant 
que l’on se mette à remonter l’Outaouais jusqu’à la 
Baie James, et à aller vers le sud, par le Michigan, 
jusqu’aux Illinois et jusqu’en Louisiane, par le 
Mississipi. 
 

Ensuite, la culture de la terre (dans son sens large) 
qui, après le deuxième mandat d’intendance de 

Jean Talon, devint, par la recherche 
d’autosuffisance du peuple en Nouvelle-France, 
une industrie utilisant la moitié de toute la main 
d’œuvre du pays, et cela, jusqu’au milieu du siècle 
dernier. 
 

Depuis un siècle et demi les industries mécaniques 
se sont développées et ont attiré un grand nombre 
de Frigon, tant au Québec qu’en Nouvelle-
Angleterre, car les descendants de François ont le 
goût de faire les choses (plus que le goût de la 
parole). 
 

Dans 100 ans, nous parlerons du siècle des services 
et de la nouvelle industrie de l’informatique. Quel y 
sera l’apport des Frigon? Laisserons-nous, là aussi, 
notre marque? 

immeubles de la région où il  
offre à une intéressante 
clientèle des meubles, des 
accessoires électriques, des 
radios de diverses marques, 
des disques et des tourne-
disques, des bicycles à 
gazoline, des bateaux à 
moteur et des articles de 
sports. Ancien joueur de 
baseball et de hockey qui a 
connu ses heures de 
célébrité, il favorise le sport 
sous toutes ses formes. Le 
travail est son passe-temps 
favori. Toutefois pour lui, la 
villégiature à son chalet du 
lac Beauchamp est aussi une 
distraction qui ne manque 
pas d'attrait. » 
 
Dans Des femmes et des 
hommes de l’Abitibi-
Témiscamingue, on apprend 
qu’il avait les mêmes 
préoccupations que son oncle, Ivanhoë I: 
«  Constamment préoccupé par le développement 
économique régional, cet ancien membre de la 

(Suite de la page 41) Chambre de commerce 
d’Amos, a su également 
s’engager  socialement 
envers sa communauté, et fut 
président du Club Rotary 
d’Amos et fondateur du 
Foyer Harricana, un édifice 
destiné à l’hébergement des 
personnes du troisième 
âge »1   
 
Le Club Rotary regroupe des 
hommes d’affaires et 
contribue à des œuvres 
sociales. « Aujourd'hui, la 
grande famille rotarienne est 
présente dans plus de 157 
pays et compte au-delà d'un 
million de membres répartis 
dans quelque 28 000 
clubs. »2  
  
« Le 9 Janvier 1941, les 29 
membres fondateurs (du  
Club Rotary d’Amos) ont 
reçu la charte confirmant 

l'adhésion du Club au Rotary International. Ivanhoë 
(Suite page 44) 

En 1987 Ivanhoë Frigon jr reçoit le prix Paul Harris Fellow. 

LES PIONNIERS DE L’ABITIBI   II - Ivanhoë jr 

1. Francis Proulx, Des femmes et des hommes de l’Abitibi-Témiscamingue : personnalités dominantes qui œuvrent ou qui ont œuvré dans divers 
domaines, coll. Gens d’ici, Éd. D’ici et d’ailleurs,Val d’Or, 1992, p.174. 

2. http://www.rotaryamos.org/html/club/qualamos.html. 
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Frigon jr fut président du Club Rotary 
d’Amos en 1963-1964.  
 
«  Plusieurs projets ont vu le jour 
grâce aux interventions du Club 
Rotary (d’Amos). Citons entre autres 
le Pavillon Paul Carrière ou 2e glace 
du Complexe sportif d’Amos auquel 
le Club Rotary a octroyé 70 000 $ en 
1983, l’autobus du Foyer Harricana, 
qui sert au transport des personnes 
âgées et qui a nécessité un déboursé 
de 24 000 $  en 1986, la Maison des 
Jeunes qui, en 1988-89, a reçu la 
somme de 35 000 $, et la Fondation 
hospitalière d’Amos à laquelle une 
somme de 100 000 $ a été accordée 
pour l’acquisition d’un scanner. »3 

 
En 1987, Ivanhoë Frigon jr a reçu le prix Paul Harris 
Fellow. 
 
Nous ne saurions terminer ce tour d’horizon sans 
mentionner l’apport de Irène Dubois-Frigon, épouse 
d’Ivanhoë jr. 
 
« Irène Dubois-Frigon est née le 26 décembre 1926. 
Elle est la fille d’Alphonse Dubois et de Marie-Anna 
Béliveau. Plus tard, sa famille s’établit à St-Laurent au 
Manitoba où elle fait ses études et obtient sa douzième 
année. De retour à Amos, en 1944, elle entre au 
service d’une compagnie téléphonique ; elle y travaille 
comme opératrice de téléphone jusqu’en 1946. 
 
Après son mariage en 1947, Irène Dubois-Frigon 
partage sa vie entre sa famille et les entreprises de son 

(Suite de la page 43) mari. Elle joue un rôle de premier 
plan dans leur bon fonctionnement en 
s’occupant de la comptabilité. 
Pendant près de quarante-cinq ans, 
elle est comptable successivement 
pour Ivanhoë Frigon ltée (1947-
1970), la compagnie Frigon Propane 
inc. et La Sarre Propane Inc. (1972-
1989), Gestion Anocinq ltée (1977 à 
aujourd’hui) et à partir de 1989, elle 
agit à titre de superviseure comptable 
pour les compagnies Amosphère 
(complexe hôtelier), Hallmark Amos 
et l’Entrepôt du Peintre. 
 
M a l g r é  l e s  n o m b r e u s e s 
responsabilités qui lui incombent, 
Mme Irène Frigon a toujours réussi à 

trouver quelques moments de liberté afin de 
s’impliquer dans sa communauté. Soucieuse du bien-
être de cette dernière, elle fut membre du comité de 
parents d’école, présidente et directrice de la Croix-
Rouge pour la région d’Amos, présidente du comité 
de financement de la Croix-Rouge pendant plusieurs 
années, marguillière à la cathédrale Ste-Thérèse 
d’Amos, trésorière des Filles d’Isabelle, et 
collaboratrice du comité du cinquantième anniversaire 
d’Amos. Toujours membre des Filles d’Isabelle, Irène 
Frigon est récompensée pour son dévouement en 
recevant l’Ordre du mérite diocésain en 1970. 
 
Irène Dubois a épousé Ivanhoë Frigon jr le 2 octobre 
1947. Ils ont quatre (sic) enfants: Ivanhoë III, Jacques, 
Johanne, Ginette et Jean-Pier. »4 

 
Prochain texte :  La vie de pionnier de Ivanhoë Frigon, 
oncle et père adoptif de Ivanhoë jr. 

LES PIONNIERS DE L’ABITIBI   II - Ivanhoë jr 

M. IVANHOE  FRIGON, Jr. 
Marchand de meubles, Amos 

DÉCÈS  Condoléances à nos membres et cousins ainsi qu’à leur famille  
qui ont été éprouvés par le décès d’un proche parent. 

Jacques Boisvert, époux de Nicole Frigon, décédé à Montréal le 29 novembre 2005. 

René-Paul Bellemare, époux de Cécile Frigon, décédé à Trois-Rivières le 23 janvier 2006. 
Paul-Emile St-Arnaud, époux de Yvonne Frigon, décédé à Shawinigan-Sud le 26 janvier 2006. 

Irène B. Frigon, épouse de Joseph Courtemanche, décédée à Woonsocket RI, USA le 30 janvier 2006. 

Yvon Frigon, époux de Solange Desmarais, décédé à Montréal le 31 décembre 2005. 

NOUVELLES DES FAMILLES  
Georges E. Frigon (93) 

3. http://www.rotaryamos.org/html/club/qualamos.html. 
4. Francis Proulx, Des femmes et des hommes de l’Abitibi-Témiscamingue : personnalités dominantes qui œuvrent ou qui ont œuvré dans divers 

domaines, coll. Gens d’ici, Éd. D’ici et d’ailleurs, Val d’Or, 1992, p. 173. 
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